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rapport avec la maladie des corpuscules, car elles sont toujours Peffet
du developpement interieur de ces petits corps : jamais elles ne pre-
cedent leur apparition. En d'autres termes, les corpuscules sont la
cause prochaine de cette nature de taches, qui sont bien moins fr6-
quentes que celles de Wessures. Ce sont les vraies taches de la
pebrine. Elles n'existent que chez les vers reellement malades. Les
taches de la premiere espece se voient, au contraire, sur ces derniers
comme sur ceux qui sont tres sains. On pourrait les appeler les fausses
taches. Mais, le plus souvent, les taches cle piqures sont plus petites
que celles .qui naissent de la presence des'corpuscules, except^ chez
certains vers corpusculeux qui se blessent plus facilemeixt que les vers
bienportants. Les taches de blessuresne sont pas non plus entour^es,
conime lesautres, d'une aureole particuliere, bien visible dans la figure
de la page 24 (1).

Prenez de tres bons vers, exempts de toute maladie, au sortir cle
la premiere mue, et donnez-leur un repas de feuille corpusculeuse^
cJest-a-dire que vous aurez passe sur toute la surface de la feuille un
pinceau trempe dans un peu d'eau ou vous aurez broye un ver a soie
corpusculeux. Tons les vers prendront la maladie des corpuscules,
dont il sera facile cle suivre le developpement au microscope les jours
suivants. Elle commence par la tunique interne du canal intestinal ;
toutefois, pendant longtemps il serait impossible cle s'apercevoir le
moins du monde, a 1'obs'ervation exterieure des vers, qu'ils sont en
proie a un mal interieur. Alors meme que la contagion a lieu au pre-
mier repas apres la premiere mue, les vers arriveiit a la seconde mue
avec le meme ensemble que les vers d'un lot temoin qui n'aura pas et^
contagionne. Cette seconde mue s'accomplit sans eprouver de retard,
ce qui est la preuve que les vers ont pris la meme quantite de nourri-
ture que si le parasite n'eut pas ete present. Les choses continuent
encore pendant plusieurs jours avec ces caracteres. La troisieme mue
elle-m6me peut se faire sans qu'on apergoive une difference sensible
entre le lot contagionne et le lot temoin. Mais, bientdt apres, cles
changements profonds se manifestent. Jusque-la les corpuscules ne
s'etaient montres que dans les tuniques de 1'intestin ; on les voit
maintenant apparaltre dans les autres organes. Pendant la mue, leur210] represente
